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DISTRIBUTEURSDE VAPEUR

été
Les trois types de distribtrteurs de la

définis dans leur prineipe au chapitre
vaperlr dans les cyl indres ut i l isés sur
I  ($  I3 ,  2o; .

les locomotives ont

A. TIROIRS PLANS

l" Tiroir ordinaine.

Ce tlistributeur remarquable par -sa simplicité et son étanchéité a équipé exclusivernent la
Ir.rcornotive clepuis son origine jnsqu'à I'apparition ilu tiroir cvlindrique (figure taZ Ay.

a ) Tiroir proprement dit.

f ,es t i ro i rs cmplol 'és sont du typg à coqui l le indiqué frgure 1.35. I ls  ont toujolrs un recou-
vrement à I 'arlmission variant dc 2ô à 32 rn /m et ioit ùn léger recouyremenl, soit un lége1
tlôcr-rttvremcnt à I 'échappement. Le tiroir à'clécouvremcnt a"l ' inconvénient lorsqu'i l est àans
la ptl-sit ion nlovenne, d. rnettre les dcux faces du piston en communioation u.ttru elles et
avec l 'échappentent.  Or,  sur I 'une_des faces, Ia r létente v ient de se,terminer et  l 'échappement ant ic ipé
oonlnlence'$trr l 'autre facc,c 'est  la f in de l 'échappcment qui  s 'achève et  lapér iode^de compressiô1.
va conlrltcncer. ,t l  y a clonc l lassage de la vapeur du premier côté du pistôn au second dioii plus
grande r 'â let t r  de Ia cort l l ) rc.ssion, mais ce passage est  rédui t  du fa i f  que I 'or i f ice c l 'éclrappcr i rent
tlst lrri-nrt\nle ottvert e[ que les découvrernènts d'échappernent anticip^é et cle fin d'éehappemcnt
sont et tx-mêmes'étranglés.  Lorsquc la v i tesse est  grànde I ' importance du passagc de la, ï rpout
climinue encore.. .

En pratique, on emploie les recouvremcnts à l 'échappement ou bien on fait coinciâer les
?lg!.1 pour les rnachines à marchandises qui font de petites vitesses et on prévoit clu découvrernent
à l 'éclraplrernerr t  pour les rnaehines de vi tèsse. ,

Les tiroirs sc confection'nent en bronze ou en fonte. La fonte offre I 'avantage de coûter iroins
t;lter ert dc Prtisent,er utt ttttssi, bon frotternent que lc bronze strr les tables en ionte, sarls néces-
sittrr un graissage - plus abondant. 

' foutefois, 
si Ja fonte cornposant le ti loir est t i,op dure (o.

r l 'est  pas touiours sûr t l 'ernpêeher à la eorr lée nne certaine trenrpô p".  refroi t l issement ràJr i t le) ,  c l le
t rs r l  raP identen t , la  g lacc  ce  r l t r i  occas ionne un  en t rc t ien  coùfc 'ux i  d iau t re  par t  ce t tu  u r . , .q . tou l , ru r t
col l ( raYe t le la glace, er l  ra ison t le la var iat io l t  du cran de marehe, accentr ie Jes f r r i tes de vâp*, , , r . .  Lo

t i
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hronze est donc | lus recornntandable arr point de vrre usru'L) r ' t .  err cas t le Irr inrrr i t ' .ort lp r,( isi ' r ,r-r,  11\
machines de l igne ou à t imbre éler 'é.
'  Les barrettes des t iroirs sottt  l l l rrs épaisses qlrc le_cor'ps b_ombé clu t iroir t)ortr tr-,rr ir  ( ,6rrrpIr,  111,

l'ustrre à laquelle elles sont soumiscs et dès rabotâges de rôctification. 
'

Cette usure est variable mais pcut ôtre ér,al, iéo 1l, 'oport ionnellernent arr parcours à l 'occasiol
des premières visites périodiqucs. .\

Pour arnéliorer le frottement des tiroirs, il est parfois prévq sur la face frottant sur la table
de peti tes cavités de {0 à.12mfm.de diarnètre oudes rainri tei t ' rar,svcrsales ou longitudinales. La
Yapcur.lgmplit ces cavités. ce qui soulage d'autant le tiroir. Or l- coule parfois dî métal hla1r.
qui améliore le frottement, mais-lorsgue éc métal se descelle, on le retrou.,ô d"n, Jr:s Irurgeur.s qrri
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restent trop souvent souler'és, rJ'oir
dépense de vapeur.

d) Entraînement du t iroir.

Le tiroir est entraîné par une
tige qui sort de la boîte à vapcur à
travers un presse-garnitures 

'et 
se

prolonge souvent, du côLé opposé,
par une contre-tige destinée à Ie guidcr
et coulissant dans une bague. S'if n'v a
pas de contre-tige pour assurer Ie môu-
r,'ement rectiligne du tiroir, on le guide
de chaque côté par deux épaulcrnents
venus de fonte arlec la table et ra-
botés. I.,a tige porte un cadre venu cle
forge qui entoure le tiroir et se trouve

. ajusté sur lui. à frottenrent doux

' /

tne. isol.
table afin
peut 'aussi
d'air.

Le tiroir est ainsi rendu ind_épendant de sa tige, dans le sens perpendiculaire à la
qu'il prrisse s'appliquer sur elle en toute circonstance sous I'aetibn 

^de 
Ia vapeur. Il

se soulever à rég.ulateur ferrné, ce qui é'r'ite I'emploi de by-pass- oJr-.soupapes de rentrée

c) Inconvénients du tiroir ordinaire.

\ Au point cle t'ue rendernent mlcanique de la machine (ro) le tiroir ordinaire a I' inconr'érrielt
de créer un frottement asséz'considérable puisqu' i l  est pressé sur sa glace parla vapeur à la pres-
sion de la boîte à tiroir.Le travail de frottement absorbé est proportionnel à sa surface el. à l; dif-
férence de prcssion qui s'exerce sur ses deux faces. Des essais ont permis par exemple de nlesurer
que la force de frottement atteignait pour des surfaces parfaitement graissées dans le cas d'u1 tiloir
en bronze de 420 X 250 m/rrt  et d'une pression à Ia boîteà vapeur de g l<g. 500, la valcur r le 500'à 600 kg. eri mouvement. Cet effort était égal à l0o,L environ de la po,,rré. totale sur le pisttil,
mais con}me il s'exerce pendant une'course eriviron six fois plus courte, Ie travail absorbé par les
tiroirs était de 1,6 o/o d, travail indiqué. Pour des tiroirs moins bicn graissés et une pression dô t2 kg
à la boîte de vapeur, ce dernier chif fre peut 'atteindre 3,à4otL.rr,  Les forces de frôttement instan-
tanées qrii sont considclrables entrainent à donner à tous les ôrganes du mécanisme tle rlistribu-
t ion'des sect ions excessives (2t  : en ontre la manceuvre du changement de rnarche exigc un grantl
effort.

.' Au point de vue de Ia
à une très faible valeur par

( l t  ïo i r  a r t ie le  de  la  Rcvue Généra lc  des  ch .  de  fe r  (sep t .  lS30)  r t i sumaq, t  les  r tsu l ta ls  des  t ravaur  impor tan ls  6e  p l r rs ieurserp( , I ' imenta tcurs  sur  le  f ro t tement  des  t i ro i rs  r le  loconrà t i i .es .

(?) l i l les sottt  trart ierr l i i ' renrt lnt da-trgerettses ai i ' l i rrrd r le cou.rse oir lel  jeux se ral. trapent et otr le nroulemelt charrgcurl r les t ' r t s  Ic  t 'oc l l l r ' i c t t l -de  l ïo t te lne l r t  a r r  dc i ia r t  es l  l r ien 's r rp r : r i r . i r r  l  { ( , lu r  en  nr r l r rvernent .

: l
I

' f

distribution, Ia section de passage maximum d'une lurnière est limitée
le maximum admissible du travail de frottement qui limite et la course

' a

a

t=  Scm
L=zr5crn
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cf  I i r  s r t t ' f i tc t '  r l  t r  I  i ro i r ' .  l ,e  r t t r i t 'a t t is t l t r . r  i t

[r-rnc[ iott  cl t t  cratt de lr larr-: l te (r ' r ' r i1 '  r : l taP'

rnont , rpnt  fps  lo is  r le  var ia t io l r .

l 1 ) { }  -

r : o u l i s s t  r . é d r r i t  r l ' t r r t t ' r '  1 u t r , l  r . r . l 1 r '  r i l t \ - r . l , l
I  I  f  ,  

"s  
l J .  : ln  b ,  l i i 1 .  t i i  r t ) . l ,os  cn t t t ' l r cs  (  |  )

u r ' r ' r t t ; t \ i t n u n r  { , n
1 f  1 '  f  ; r  l i y r t n '  I .  i S  l r r

' * . t

t
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l ' l t  Tiroir ayec disposit if compensateur.

Pour dirninuer le travail important de.s forcr:s de frottement, on a eu recours à I 'ernli loi, de
cornpensateurs. Le conrl-rensateur est un appaleil frottant, sul lrne autt 'c qlitce parallt) lc e1" itronté,

l rar  un jo int  étanche et  rnobi le sur Ie dos du t i lo i r  ( f iS.  137 ù).  l l  suppl i rne la pressiorr  t le la yapeur '

iur une portion déterminée tlc la sri i{abc du tiroir.-
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a)  T i ro i r  compensé à couronne,

La f igttre 139 représcnte le type de t iroir. t tronté sur Jcs 230-801 à 881 et 23t-0lt  à t ' i0 '  Le

tiroir comiorte à sa part ie srrpériei, ' . r  , ,n cyl indre creux, ventr de fonte eb torr lné extérieuremenb'

Il cornmuàiqu* par un t.rou percé au centre avec la câvité intérieure du tiroir. Le .ôylindre esb

,orrUrn.ro p"ii""à corlronne eâ fonte alésée eb ajustée à frottemenb doux dont la partie supérieure
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Troirs cylindriques

r.botée i,ient coulisser stlr la glace supérieure du ,or,u.*rl* de Ia boitc à tiroir. Une bague 
-double

analogrrc aux segments de pision asso.e l'étanchéité de I'assemblage couronne-tiroir. La couronne

cst ncrmalement appl iquée sur la glace

Il i\r le moyen de quatre re-ssorts à
irour l in logés dans I 'épaisseur du t i ro i r .
Ce st'st,ème compensateur à couronne
circrriaire d'exécution facile a remplacé
Ies syst,èmes anciens à barrettes rectan-
gulaires.

b )  A,vantages et  inconvénients du

tiroir compensé.

A* point de vue mécanique, les . r r t
frrrces iie frottcment et par suite les FIG .137 B 

i'

rrsures sont réduites Par rapport au
tiroir-ulan darrs la proport ion de la
sirrfacà équilibrée à la surface totale du , ,
tiroir lsoii de b0 à 95 iL).Le mécanisme de comrnande peut ertre beaucoup plus léger,

L;emploi d'un compensateur, lorsqu'il ne - permet pas un soulèvement suffisant du tiroir,

nécessile ôelui tle soupapes de rentrée cl'air ou de by-pqSt.

Au point de vue'ai i tr ibUtion, ce.disposit i f  apermis d'adop.ter des pressions plus élevées.pour

la r,"pru'r d'admission (1G /rp:). î , ,1'"ugmenter ies sections r lécouvertcs en adoptant des t iroirs

de Plul grandes t l imerlsions' 
rps lois dc variat ions de Ia sectio'  maximum d'ou-Lt,s cotrrbes (2) de la f igure ! j- iS rnontrent les lois clc varial

vcrture t les lumic)rr,S en fonCtion t lu cran t le marche.
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On reste cependant liurit,é
corrélative de son poids et des

tttz _

darrs I 'a.ugnre.ntat ion des dimensions du t iroir par I 'augmentat, ion
forces d'inertie.

On sa i t  q t re  l a  l r ro j t ' c t ' i 0 l r  su r  l t t l e  t l l ' o i t r :  du  n ro r rve rncn t  d 'un  l l o in t  r i éc r i va r r t  u r re  c i r cgp fd , re ' t ' e  c l ' u r r  mou-' vement  un i fo rn re  es l  u t t  l l . l ouve l t l e l r t  pendr r la i re .  I Jans  r r r re  d i s l r i b r r t i i r n  \ \ ' a l schaer t . ,  i "  n r , . , r . , . , en ren l  t l u  p i s to r r ,  e t .
Pa r  su i te  cc lu i  dc  I ' cx t rén r i t é  i l r f e r i c r r i e  d r r  l t ' r ' i e r  osc i l l an t  es t ,  a r r x .ob l i qu i t r i s  des  b i c l l cs  p r i r s ,  un  l ro r r i . en rc ' t  ' e . -du la i re ;  i l  en  es t  de  tnô tuc  t l u  rnou 'e tnen t  t l u  cou l i sseau  e t ,  pa r  su i t c . l J i ; " i i . , t " i i i ;  r . , j i " i i " , , "e  t t r r  l e ' i e ' . sc i l l a r t .
Le  n louve lne r l t  du ' t i r o i r  qu i  es t  u l re  co t t r l - r i t ra i so r r  des  deux ' rnouvc l l l eu l s  i l es  r l c r r x  cx l ré rn i tôs  r l u  l . r - i . r '  , sc i l l a r r l
cs t  c lonc  auss i ,  un  rnouvc t t t c t t t  l l endu la i r c .  Ln  courbc  dcs  espaces  pa rcourus  l )a r  t c  t i r o i r  cu  l ' opç t ip r r  r l r r  1ç1 lJ )s  a r r ra

- - 1
, l  t

t :
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do t t c  l a  fo t ' t ne  (1 i  
{9  l l  f gu rc  110 ;< : ' es t  t t t r c  d 'P r t r - c  s i r r r l so ida le ,  en rcg is t rab le  g rap l r i q r re r le l t .  l ) c  l a  < : ' r r rbc  {11 ,  , , r rr l r i t l r r i t  la  courbc (2)  t lcs r - i tesscs et  eel l t :  r l f l  d i rs accd. l i ' r .at ions.

( )n  t l , i r r ro r r t l e  ( l uc  I ' i r cc i . l i . r ' i r l  i o r r  { ï i  r r ra \ i r r r r r r r r  cs t  r i g i r l e  i r  :

" - : : c  - 4 0  { )
T 2 l',2'  

C  é ta r r t  l a  cou rse  du  t i ro i r  e t  T  l a  pô r iode  en  scco r rde  t l ' un  a l l e r  e t  re tou r .
La force ùincr t ie r r taxinrutn à fo l rd t le course d ' t r r r  t i ro i l  ordinaire et  t lc  sa t igc pcsarr t  65 kg. ,  t l t  crr . r ,sc C :

tbO r i r /nr  er  de pér iodc T :0,2J sec est  d,gale à:  ) \ [y :  
' i  

i rOO ";  t : t t  :  b50 kg.
9  , 8 1  x  0 , 2 5 2

La  courbe  de  I ' e l l o r t  d 'e t r t ra îne l l l en t  du  t i ro i t  es t  l a  son )n le  t l es  co r r rbe .s  reJ r r i . sen ta r r t  l ' t r ne  , \ l y ;  l ' a . t r . .  l a  l , , r . ccde f rot tcnrent  de 600'kg.  toujot t rs t le sc 'ns opposr i  i r  eelr r i  du nrouvernerr t  (y 'g.  1 'q l f .
avcc  t l n  t r ro l r  con tpe t rsé  don t  l a  fo r . c t '  t l e  f ro t te lncn t  es t  rédu i t c  à  2à0

ATT

On vo i t  q r r
d ' i ue r t i e  r l e  i i 0

i l v c c  t l n - t l r o l r  c o l u p e l r s c  c l o t t t  l a  f o t ' c t '  t l e  f r o t t e l n r ' n t  e s t  r é d u i t c  à  2 à 0  l t g .  o r r  l r c r r t  l . l i . r i r r r  r i r r c  f , r r c c
l , g '  +  3 . r 0  l i g .  : ' . ) 0 0  k g .  ( l ' c l l ' o r t  d ' c n t l a î u e r n e n t  n r a À - i r n u r r l  r e s r r r ) r  1 r g [ r l  à  l ' . l i r t t  l . - S j , ; ' ; ; i - i t - r l i r c



v\r!rlr r/

t -  - ' )  |
lat t eoq np eomf,cn<Orciâ 7ÔJ
lond &eotrqà R */ f

r:;7

f l

I
I
I tt

;:N
\,i,

Ftc .13g



l r o r t r  l o s  t r l r ' : t l t r . r s  v i r l r . r n {  { i ( ' ( ,  r .  l  
' l '

S l r  r r s  I i r i l ' r j  v i l r . i ( , r  ( . .  . r r  l r r . r r  l
e \ { ' r r r p l c  ( l i r  l l r r t  r r r  l r o r n l a l ( .  { l e
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r i l l t r g ' i r  1 , .  t i r o i l '  c l  ; r l l o r i g t r  l e s
t ' r t s t  i u l t  i l r t ' l u r n g r i r ' ,  I l r  s e c t i o n

t l n  l i i r  I ' g

( j U  t r r r .  l , ; r r
à  l i ( ) t t  , ' r r  r :  j  .

3" Tiroir à canal (typ" Trick).

Ce type de tirorr a l)our but, d'aug-
rneni,er (prat iquemcnt doubler), Ies sec-
t ions maxirr)a de l)assage à I 'adrrr ission
l)oru' ulte ntômc corlrsc clu tiroir et dcs
largerirs égales (la section tles Iumièr'es
300 cm2 rcstant inchangéc). l l  est ut i l isé
sur lcs 230 G et 231 11.

.'. .l l n() dillère du tiroir ordinaire à
coguille (/iS. 137 C) que par addition
d'un canal pratiqué à sonintéiieur, faisant
communiquer dcux lurnières percées dans
les bandes de Irottement transversal
fornrartt recourlrculcnt. Au conrrncnoe-
rnent de I 'admission, la vapcur. al l lue. dans
lc conduit, de la table à Ia fois par Ie bord
oxtét ' ier t r  correspondant du t i ro i r  ct  par '  lc  cautr l  darts luquel  ia vapcur s ' i r r t , r 'or l  r r i t  par l  J 'or . i l i t :c  ( ) l )  l )os( ' l
t lu i  c 'sL à cc r t tomcnt même démasqué par I 'arôte '  de lu table er i  sai l l ic  ( r 'o i r .  cotcrs / ig.  1; j { ) ) . '  

'

FtG .137 c

Ce t i ro i r  pt-r 'ntct  unc auglr1i ,11[1[ io l r
t rès nette dc la l ) r ,ession r tovennc
cf lect ive sur le piston évaluée à 20 n ' , ,

en service couran[ et  à 50 9u except iorr-
nel lenrent (à grandc, v i t ,esse et  pour.  de
faibles crans d 'adrnission).

L,es cotrrbes (i i) t le la l igurt' 1:ib
mont ren t  les  Io is  r l c  var ia t io r r  r l c  l i r
sect ion ntaxi t r ru l r r  t l t '  l la-csaH^r,  r i t '  f  l
vapeur elr  fo l rcr t io l r  r ln oran clc r . r rarc l i r ' .

l Ia is,  s i  ce t i ro i r  a urre inf l r r i 'nrc
sur I 'adrnissior i ,  i l  n 'cn a l las sur l 'ér : l iap-
pemcnt.  I I  l teut  donc être urr  ob.qtacle
à I 'augnrentat ion de la v i tessc elL pcr,-
nret tant  l ' introduet io l r  d 'urr  p lus gr.arrr l
vo lume de va l i cu l  par  c ( l l t , se  sans 'o f l ' r . i r .

lc moven d'en favoriser l 'échappenlent, cet inconvénient est particulièr'ernent sensible aux l 'orts
ct'ans d'adurission-, puttr_Jt'squeli èn outre, la phase d'avance à l ' 'éehappement esf rnoins éle r,ér-, quc
I]gul les crans réduits. I)ans ce cas particulier, i l  aurait été préféiable d'augnrenter, ir:s sectiorrs
d'échappement.

Ftc .4+1

B. DISTR|BUTEURS,  CYLTNDRTQUES

1 'Géné ra l i t és .

Lcs t iroirs cyl indl iqtres sont consti tués par deux pistons l rour. \ , t ls  de segnient,s,  tnol t tés srrr
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t lne^mênr t ' t ige ;  i l s  t ' i - ' r r l i sse l l t  r lans  des  e l remises  c lc  d is f r i l l r r t ion  c lans  I r ' sqr re l les  Ies  scgprents  sont

parfai ternent.a, i t rst t is : . l i r  largct t r  entre lcs arûtes extre\mes cles seqrnepts r l ' r rn mi im. p ' is ton est  Ia

mêrnel-qrre cel ler  cnt , t 'e les arôtcsd'unebarret te c le t i ro i r  et  les deu.r  p istons r Iu t i ro i r r . .nulr .onb les

t lcu-x lutniÔrt 's  c l 'ar lmission t lans les nrôrnes concl iL ions cgre Ie t i rà i l '  a .oqr i i re.  On peut,  a l . r  q*

I t '  t i ro i r  t ' ' n ' l i n r l r i r l t rc  ne  c l i f ïù re  r l r r  t i ro i r .p lan  qr r 'en .o  q io  sa  tab le  es f  e r , ' i i n r l r iq le 'au  l i c "  à 'ê t re

l i lane , -e t  ies  a lô t l s  c i rc r r la i r i rs  au  l ieu  r l iô t re  rec , t i l i sneJ . , \our " ; ; ; ; ; ' ; , x ' i j ; - i ' cons t i t , le r  pn  L i ro i r

c.v i indr iqt te c lorrnanl ,  exactetnenb les nrôrnes i rhases dà'c l is t r ibut io i t .  L 'aclni ission sc fa i t  par lesarôtes

ertôr icrrres cb l 'échapl)elnenI p.ar les at 'ôbr i .s intér i r - .ures.  l ,e tuvau cl 'ar ]nr ission secl iv isel i i , i . . *  pn.-

[ ies qui  aborr l , issent,-r ' l tacune. lans une extrémité c lu c l isbr. ib i . , tuur.  ] la is s i  I 'admission r le l rupou.

r te pet. t t  se fa i re qr le Par les ar 'ôtes e-r ter ieures avec les t i ro i r l  p lans,  les t i ro i ls  cvl in4r iques p.dru.r-

tent , l 'avantage r le pci ' r t ret t rc I 'aclnt ission clc la vapeur entrelels r icuipistànr po1,.  r i ,4uire le i  fu i tes

lrar lûs garni turcs. . .  ( lc t te c l isposi t ion a éié ol iLcnr ic o.n . .pp.ochant r i ,nplernfnt  les pisûons o. .  en

éloiqnant les i r rn l i t ) res de la inêrne r{u 'ant i té:  on a ainsi  ùn t i ro i r  .1 ' r inr ï rq i i .  i  aclrnission p"."  I . ,
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arôtes intér ieures et  échappemcnt par les arè[es extér ieures.  Dtrns ce cas ( f rg.  IBT D),  c 'es[  I 'éclap-

pement r i r i i  a dcux brancl tes se réunissanb à la sorbie du cl ist r ibuteur.

I l  f : r r - r t  aussi , le sens cle rnarche de la rnachine étant conservé, c l iangcr le sens cle déplacement

du clistri i-ruteur,cc qui e-tigc qu'i l  soit conrmanclé pg -un- c-rcentrique calZ à l 'opposu ao .itr i pror..,

Po^.rr . la cotnmande drr  t i ro i r .  Avt- 'c  Ia t l is t r ibut ion \Yal-schaerts,on peut fa i re. . . .orpo.cl 'e ia f iar t ic

infér ieure à Ia coul isse à iâ rnarche arr ière au l ierr  de Ia , r ,u.rh.  ar-ant.  On peut coirserver la àispo-

sit ion i iabittrellc dcs 9_)9..n_tl i luers(cala_ge en avalrt).ct fajre usage-,t 'ul balancier cle renyoi('ni.-ttrZ

t l is t r ibui , ion ]JP des 2:J0-521 à 61S).  Oh préfèr 'e généralcmeut"caler I 'excentr ique en arr ièr 'eïe la

rnart i l 'c l le motr ice et  c l tanger la pcsi t ion rc lat ive- c lc I 'axe cl 'at taque c- lu c l is t r iËuLeur sur le le ' ier

t l 'avanct '  par rapport  at tx c ler tx autres axes r- le conf rni l r l ( lc ,  ce levier d 'avance lenant l ieu c le derr-

-ri i trne e-rr:entrique (f.g. 11r.1i à cotnlrarer à la /ig. G1).

Le t , i ro i r . .c; t l indr iq l te ne srrpporte aucunc pression tenclant à I ' immobi l iser,  ses c leux pistons

étan t  és : t t t x ,  i l  nc .sc  c l t ip lace  q l re  sous  1 'ac t ion  dr i  mécan isme c le  d is t r ib r r t ion  qu ' i l  îa t igue  5eâuco, rp

r r ro ins  q r ie  ie  t i ro i r  p lan .

Pol : t '  lù môme _t 'a ison, i l  usc.  peLr les c l rernises c le c i is t r i t r t r t io l  et  ses segnrenLs ;  les lumiôres

r l 'at l r i r isstr-r t t  t i tant  t l isPosees sur 1,3 c i rcclnfér 'cnce cle Ia chenise peuvent arro" i r  la Iongireu, , lo 'u. ,

r lÉsi |c et ,  Par sui te ler t r  s,r t ' t i , . t r I  ( l r .  i rassaqe r lc vapcur csI  beaucoup plus grancle que cel ie c les t i ro i rs

1-rl.ans"
Le t i ro i r  cvl indr ique strbst i tué au t i ro i r  p lan n 'a pas cepenclant toujours procuré une nette

unrél iorat ion c iÀ.scct ions c lc prssage l ) r rcc q, ,n lo con, lu i t  1r . . .à, i to i t  des .oËt ion,  /  t rès insuff isantes

t l iS .11r2)  ia  mo i i ié  s t rpér ie t r l c  t i . ' s - l r r in i , ' , res^ r l r ib i tan t ,  mo i i rs  c le  vapeur  quc  lcur  n io i l ié  in fé r ieure .
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La  fo r r t te  a i lop tée  su f  I r -s  r , ' r ' l i n t l rcs  r r ro r le ln ( t -s  rc lnc : r l i c  a  ( . 'e  g t 'a \ re  c le la t r t ,  r lon l  J i r  s t - r r r l r ' - . r11rp l r ,ss io r r
a  i re rmis  c lans  c r : r ta ins  cas  d 'a rné l io lc r  scns ih lenren t  Je  n to te r r rex is tan t  sans  ehanger  Ie  d is l r ih r r tpur ' .

I - ,e distr ihut ,eur evl indr iqtre s 'adaple mal à la nrarchr:  à régulatetrr  ferrr ié.  l l  ne f r r l  c ' r r tp ln l ' r '
i \  I ' o r ig ine ,  qu 'Avec  des  so l l J l i l l ) ( l s  de  ren t rée  d 'a i r .  Ac lup l le lnont  on  u t i l i sp , le  p l t i fô r 'ence r l . s  l i1 ' -1 rass .

FtG .  443

'  
Le tiroir cvlindrigue est rnoins étancbe

sion dc vapeur et contribuent aux clifficultés
ser I 'hui le.

gue le tiroir-plan,les fuites augmentent ar-ec la pres-
de graissage, parce que la vapeur qui  fu i t  tend à chas-

t '

I

FtG .144

Afin cl 'ernpôchrlr que les scqrncnts r lu t l is[r ibut,eur ue vientrent a s'ouvl ir  au passage cles lurl iù-
rcs, cel lcs-ci sont traversées par des barrettes qui rel ient de cl istance en distance leurs derrr arêtes
et dont la face intérieure continue la surface du cylindre formant glace.

Ces barrettes sont disposées obliquenrent de manière à ne pas râver les segments. Ill les dinri-
ntrent Ia strct ion de passagc des lumières de 1 /3 environ. I l  reste naturel cependant qrre I 'usurc
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maxinium de la e, l rer t r ise sc prodtr ise sur lcs barret tcs c lu i  présentent la sr t r face portante minir lur l t .

f ]3 ne. Peul  y_rcmécl icr  cn elnployant des ban'et tes 1i l , rs 'nonr l i rç:uscs et  p lus )arges sans nrr i re a
i 'écoulcrnenb de la vapeur.  On a proposé I 'emploi  dô c l iemises en acier ni t ruré l5art icul ièrement
réfractaile à I 'trsnre el, résistanb aui températurôs élerées,qui rèEnent d.ans ies boitàs à vapeur.

L'ernploi des cylindres-.noulés en acier a soulevé rin nouveau problt)me : sous I ' influence de Ia
vapeur à lraute température les chernises des d'istributeurs et ]ps cri l inclres"ont tenclance à sô défor-

Dispasrtion ancienne Dispasiticn nouvelle

rner légèrernent. Cet inconvénient peut
t rl i ternent therrnique approprié.

bngueur cleveloilpée utile: Lu = L-bar.rettæ

FrG. 142

ôtrc ér ' i t r i  pal  I 'c ' r t rp lo i  r le

2" Distr ibutehr c lassique ( f  ig.  |  37 D t .

a )  Distr ibuteur Schmidt.
-  

Ce t i ro i r  est  de mômc pr incipe. que I 'ancien t i ro i r  Ricour (1882) qui  étai t  cncore récenrrnent

nré tar r r  s l l r i r , i i r r rx  sou ln is  ù  r i r r

Section des lumieres S = LuxL
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en serv ice s t t r  lcs  12[ .000 r lc  l 'ar tc ip l t  t 'ésr .nt r .  ln  f igure f  1r5 r ' r .Jr r i 's r . r r lo  l r .  r l is t r i l r r r l r , ru '  I I I t  t l r .s  2, ]0
600.

Clrar lue p is t ,on e 's l ,  co l ts l i lu t i  rL ' r l t ' r rx ; iar ' l ies qrr i  sont  nra intcnt rcs s t . r ' f r ios l ' rnr r ,  ( .or r l r . r ,  I 'ur r l rp

Segrunf l ibre mis en ploce
t

Segment

I

-  F' , tc.445

Par. uT épaulemen.t de Ia tige, une rondelle conique et un écrou e,laveté. Les garnittrles ct, guitlcs
maintienrtent la-tige et les pistons dans I'axe des chemises. Chaque piston est pourvu tl 'uir seg-
rnent unique^très large qui,a deux nervures dont les faces extérieures sont parfâitcment drcsséôs
pour ôtre maintenues eutre ies deur parties correspondantes clu piston entre lèsquelles elles doiyent
pouvoir se déplacer transt'ersalenent, mais non longitudinalemerrt. Des rainurres circulailes sont
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l )r(-rvucs sxr le l)oul ' tolr l ' t l rr  segrrtt ' t t l ,  cL des t ' t 'ous l)our le pitssagr: t le la \rnf)eut,t i r l  r . lcsst- lus r lrr  st lgrrr(,rr l ,
en vue d'rtne nlci l lcure appl icatiol) sttr  les chemises. I- , 'es deùx segnrents on1, Ia r, ,oul le croi iée. rrn
ergot vissé dans le piston les mainteriant, dans Ia posit ion r-oulue. "

I-, ,es distr ibuteurs tt 'pe Schrnidt ont 'étô nrodif iés dans certains cas, les scsrnelts largcs éLarrt,
rernplacés par des sc,qments étroits,séparés pal une courol lne en bronze ou en'fonte.Les' iegmr:nt.s
et la couronne doi l 'cnt dans cc cas ôt.rc mobiles transvèrsalement sur le piston. la couronne,ler.ant,
masquer la coupe des de_ux segments;-ce! derniers doivent avoir un très léger jeu transr.ersal
dans leur gorge poul' qu'ils puissent venir s'appliquer convenablement cont,re là clrômise dp clistri-
buteur- Les segrnents,d'origine, étaient 2,5 fbis plus largc que les segments étroits et exerçaienL
par conséquent à bande égale au montage une piession 2-,5 fbis plus fàrte sur les cSemises.

. , Duls le type Sclimidû la tige supltorte.le distributeur qui n'cst pas eu contact au montagc a\.ec
la chentise : c'est Ia. coupe des segruents eri forme tenon eù mortaise qui assure I'étanc1éite. Prati-
quement,"i 'ovalisation dcs tiges ou.garnttuqes {e la l,ige qui sc produit assez rapiderlerrt a pour
consé_quencg de,faire sup.porter Ie poids du distributeur pailes segments, ce qui fivorise leur usurg
et celle de la chemise. On constate en elTg! que cette dèrnière s'îrse en forrne dc tonneau, le see-
ment prenant également la rnênte forme si bien qu'q l.a longue, il ne porte pour ainsi dire li lus quc
suivant u.ne circonférence ou tout au moins sur une faible làrgeur.

b) Distr ibuteur type Est.

Il est caractér'isé par le jeu diamétral de Ia tige à I'intérieur cle la souche, sur laqucllc les deux
couronnes entretoises des segments sont montées sans jeu. Cette disposition perm'et à ces deux
dernières de glisser sur ia partie inférieure des chemises et d'assu.er âinsi l 'étanchéité tles coupes
des segments. La tige ne supporte donc pas le distributeur.

.I a /igurc 146 représente le distributcur des 150 A. Les parties intérieures des deux pistols sont
coulées d'une setle pièce- et reiiées par un corps creux en aiier moulé au milieu cluquel porre la tige
du distributeuri{eurx plateaux s'ajustent, extérieurement sur chacun des pistons pourJles compié-
ter. Ces.plateaux fixés par des goujons et écrous sont serrés, non pas sur Ie plateau intérieur du fis-ton,mais sur une couronne en fonte quisépar.Jrl deux segmenti. La courbnne ne se déplace dblc
pas sur le piston. Les deux segments ajustés à frottement doux dans les gorqes forrnées par les
deux.-plateaux et la coul'onne doivent bien entendu pouvoir se détendre'-trànsversalernoït. L.
distributeur est cntraîné.par une tige centrale.qui.a un-diamètre inférieur de /r à5 mirn à I'alésage
du distributeur; ce dernier est',maintenu longitudinalement sur la tige entre un renllgnept qu'eiie
porte à l'amière et une rondelle et écrou claveté à I'avant, eui ne i-ont pas selrragc sur Ie àistri-
buteur,_mai! sur un épaulcment d.e la tige et lui permetteni àe se déplac'er transvérsalemelt saps
iéu, à chaud, dans le scns longitudinal. 

-

'='  De ce fait ,  le distr ibuteur repose sur la chernise lrar la couronne, la profoncleur, de Ia u'r.ge
ileri segments étan! Plus forte'que leur éltaisseur de façon que ccs segments ne soient appuyés sir lés
chernises que par leur bande.

.  Les  t i ges  t l cs  p i s tons  t l i s t r i l r t r l cu rs  t l t t . t ) ' f c  I i s t  do ivc r r t  ê t r l t ,  n ron t , l s  t t i  t e l l c  fac :< -1 r  <1 r r ' i r  c l r . t r t l  l cs  so t rc l c . s
p t r i sscn t  se  dép lace t ' d i t ns  l e  scns  t t ' a . r t sve t ' s .a l  c t - sans  j cu  l o r rg i t r r r l i na l .  I )ou r  réa l i se r .  cc t t c ,  . u r r i l ; 1 i . , , , ,  i l  o r t , r " " " ssa i ' e
r l e m i . n a g e r à f r o i r l l c i c t r l o r r q i t u d r n a i r t i ' c c s s a
o t r à s i r r r p l e c - r p a t , s i t l r t r l c s t t r a c h i n t . s i r s r r r ' c J t i r r r l [ 1 r . - - 1 l 0 t l l ' | , c t t i l . c o t n 1 l t c t l c | l r c l i û ô ô r r . i c c | t l d i I , r t a t i r r t t c t t
au  con tac t  de  la  vape t r t ' t l ' ad r l t i ss io t t  e t  dc  l t  t i ge  au  con tac t  de  la  r -àpc t r r .d 'écha l l l ) cn re l r t .  Or r  i r  s9 i r r ,  c l l r r s  l c  l r ro r -
jagg'  de- b loquer lbr tentent  l 'écro,r  s.ur  I 'épauleln_ent dc 1.3 t ige ct ' l -c  c lavetcr .  justà.  (Jrr  s ' i rssur.g,  c lpc le c la 'ctagc t lc
la  t i ge  dans  Ia  souchc  la i ssc  tou te  l i be r té i l c  d t ' p lacc rnc r r i  ù  i e t te  t l e rn i t ' r l e .1 , ' a j r r s tas le  c le  l a  c l r r ve t te  4 r r r r s  l '  s ' u . c l re
est  l ib le,  r l la is-sal ls  jeu latéral  a l ,prcciable,  a l in d 'évi ter  to6te rgtat ion dr :  la .soucl ie sur sa t i : . .c .

c )  D is t r i bu teur  amér ica in  ( l4 l  R)  ( f i g .  147 i l .

Il est caractérisé pal Ie jeu tliamétral de Ia tige à I'intérieur de ciraque souche (0,/r m /gr).
Oes dernières sont ernruanchées sans jcu diamétral et sans butcr au fonil dans les alésages int,é-

rieut's des extr'émités du tube entretoise eir fornre dc <r cliabolo r.
I)es couronnes en fonte entretoises des segmcnts ayant un jeu diarnétral de 0,,4 n irn sur. Ies

s9uchcs sont tnontées sarts jeu longitudinal c,ntie la souôlie ct lc âiabolo rnais rrot lrloquôu,*,-auourr
boulon n'assentblant ces deux pièces. Coturnc l'écrou cxtrônre cle la tige formant épauiernenl n'est
pas blogué au rttorrtagc sur Ia souche extrême (jeu longitudinal ma*iit utn à froid'! l l1t n ,l-j, i*
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sot lohcs ct ,  les courol l l ]os sonf t 'c lat ive ' r t rcnL l i l r res c l ianrét , ra leruerr l  à chaut i ,  ccs dcnr i r ) l ,cs 1r.ur-anlgl isser sur la part ie infér ieulc des cJrelnises.  Un blocagc exagéré inrnrobi l i iant  sopclrr :s eI  c()rr ,ô.-
-11s 

rfsgue cJe l irovoguer des gripl)agcs si I 'axc clcs chcririscs r-, i celui du guicic e,rtrir it,ur ne sont pas
rlgoureusernent confond us.

Le's coul'onnes e[ segnrents sont cntpôclrtis clc torrntcr l l irr ln)ra golrlr i l lc Jcs trar-elsapt ainsi
que la souche et, lc diabolo à la partie bissc.

dl Avantages du distributeur cytindrique ordinaire srcr le tiroir plan.

,--*,{] ' - f f is égal (110 hg.) et à course égalc rt taxirnuru (130 mim cnviron) lcs sectigls r laxiura de-.lumleres pettvent être augmentées considérablement ae. SOOii450 crnt en corlscr.\.ant ia nêmc Ia-geur 5 cm. mais avec uné longueur dér'eloppée utile de g0 crn.
Les courbes (4) dc Ia figurc 138 montreut toutefois que,pour. Ies cran.s lsucls tlc mar,chc lcs

S :
630cmt

i t  1
, 1 ,

sections de passage rnaxima de Ia vapeur sont inférieures à I'adlnissir-rrr à ceux ,bterrus a\-ec ur)t'.tgit.a canal i pa1 contre-, les sections'de^l)assage à l'échap-penrent sontbiel supér.ieu.es. Avec urrdistributeur,cylindrique dont la force de frotteùent est réïiite à b0 kg. (elle n,est 'as nulle bierrque le distr ibuteur soit  éqtr i l ibré.parce qu' i lTaut tenjrcoml-rtud" ia p.r lr làr 'à'appl icat io'  des seg-ments sur les chernises gt dq llo.ids propre.du distributeur); pour url rnôrne efl'ort d,entrai'ementdy^tiroir que celui adrnis précécleurti,eni (1110 lrg.), o" 1ràû'ria aussi tolérer une for.ce d,i'ertie de1100 kg., c 'est-à-dire pourla mêrne valeurâe T etîr i 'mêrne poicls clu cl istr ibut*r.  ( i10 kg.) un al lon-gement de la course rnaximum de 130 m im à :

Cette possihilité a été utilisée dans le ca.{ des macLtines d'origine ES1_(150_A, 241 Aet 42 TD)dorrt Ia régulation't'st difl 'érente de Ia.9s"i31ln classique i.rcir chap. III, S Il lf b) et 'écessiteune course plus.,allorlgée.alors que cctte dàrnière avait ét! conser.vée invariat,îe lurqu"a ..r- a"ÀiO-t'es attnées,..quel quc soi[.le type de distribul,eur util isé.A r:et allongern.iri-àu"to ôo,rrrl:".àrrur-
lrondu un élalgissenrerrt tles luilièr,es tle lrir à 50 ct, t.i() r)r /rlr.

130 x 1100
900

_ 130 X I,22 : 160 m /rn

3'  Distr ibuteur al légé pour distr ibut ion à longue course.

Ce tf istributcur'(/ ig. l i7.U) qui pout. génclralerneut êtrc appliqué sarrs nrocli l ication irulio'tantc

Ftc.137 E
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u  l a  l r l a c e  d r r  d i s t r . i b r r t r ' r r l  c r - l i r r d r i q r r e  t . , l a s s i r l n o  l ) { ' r ' n r c t  t l ' a n t t r l i o r t ' r ' n c l t t ' l t t t t t r t  l o s  s l c t i o t t s  r l ^  l , â s -
sagc  dc  va l )e t l r ' ( vo i r  chap.  |  |  l .  {  1 " ,  40  u) .

La  cor r rsc  es t  a l longée c l ,  la  d is t r ih r r l ion  r r .n r luc  a l rPro- r i r r ra t i l t ' n to t t t  l ro l r to l l re r l iq t t r ' t lo  t 'e l l r r

r l ' o l ig ing  t lans  l rn  rappo l t ,  var ian t  r l c  I  à  2 .  l in  par ' t i c r r l i t ' r ' ,  s i  la  la lge t t t ' c l t ' s . l t tn t iù r t ' s  cs l  pu t ' l r ' r ' r ln

5  à  7  c rn . ,  la  longuc i r l  r r t . i l c  (1 f { )  c rn . )  r ' cs t i in t ,  i r t c l ra l r5 léc .  ln  sec t iou  t les  l t t t t t i c ' res  l ) i l ss ( )  r l r ' . ,11( l r ' l t t : .

( t l is t r . ibuterrr  c lassir l r r t . )  l  t i : - i r ' t  ( .n)?.  l - r .s r .orrrb, ts ( i r )  r lc  l r  f igrcr ,4 i i f l  r t r t t t t t ' t ' r tL I 'at tgtnt ' t t l i t l iot t  ct t r t ' i r -

i t r l , i v r ,  r l e s  s e r ; t i o n s  i l e  l ) a s s i r g r f  r n a r i r r u r  o l r l , i , r r u { ' s  i u r x  r l i v t ' r ' s  ( 1 t ' a n s  t l t ' l t t t t t r l t ( '  l , a r ' l ' i r l l r t t t g r ' t l t t ' t l l  t l r r

la rr l t r lbe.
t [a is,  poul . r r r t  l r r t intc c lL- l l l  t l ' r r r t l ' i l i l rc l l rc l t t , ,  uno rrr t ' rutc l t l t 'urr  dc I ' r 'ot tct t tcnl , ,  l t l ) r '_t l l t l t l t t t  l t t l ' t ' t r

d ' ipcrt ie c l iunc nrôrrrc val( ,u l . t le ' l 'quc c.ou\ adr i r is  precôdcmnfent,  i l  est  t récesstt i t ' r - t  dt ' t  t 'édrr i rcr  le

poids du distributcrrr clans Ic m1r;rort inr-ersc dc cr:lui d'augttttttttation tte la oourijc.

l ; t . / igurc  148 repr r i scn l ( .  l c  r l i s t r i l r r r l ( 'u r ' ( l c  la  l l r l  l i ,  l  l j i  c t  l i t  / ie r r r r r  t4 l l  t t ,  ( :o f t t l ) i l l ' ( )  s ls  co t t l s

4+1 441 E ,113
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caractéristiques à celles du' distributeur d'origine. L'allègetnetrt, du distributeur classique a été

obtenu par ài f iétents uroyer ls :  ia t ige de t i ro i r  est  creuse et  a été raccourcie,  e l lc  t t 'entraînc plus

le distr ibpteur que par ie- l t is ton arr ière ; la soucl ie large, support  dc couror lne a été sul4rr i rnée, les

collerettes intérieur-cs en acier moulé de faible épaisseur sont souciées à un ttt l ie cntt 'etoise. I-a col-

lerette intérieure arriôrc a un jeu diamétral de 5 rn /ni sur la tige ; les deux écrous d'entrainettrent

qui I 'assenrlrlelt à Ia tige ne .sr-rnt pas-bloqués'sur ses épaulcrncnts, i l  existcr rttr jeu Jongit,udinal

de 0,2 à 0,3 m/m qui  pnnet au dis l , r ibuteurde toujouls repc)ser strr  les c l tenr isse. Ce. jeu t ient

.o*ptu de'la dif iereirce-de dilatation de la tige ôt'du corps de distributc.ur,. la première n'étant Pas
en côntact perrnanent avec la r-apeur comme Ie second. Les collelettes intérieures sont asserrrl l lées

avec les colÎerettes extérieures l lai 'huit boulons bloquant ent't 'e elles, lcs entretoiscs de segnrents cn

fonte. Entre ces entretoises et,-les colle.rettes sont ménagées les gorges des segrnents doubles (rrn

extrêrne et u1 interruédiaire) (1). Lc jeu total latéral des deux segmetrts datrs une gol'ge cst colti-

pris entre 0,06 et 0,L4 m /m. I,e j.eu diarnétral entrc_ segtnents ct fond d.e g9t.99 est de I à 1,6 rtr /m.
i,e jeu dianiétral de I 'entretoise des segrnents datts les chcnrises cst de 0,6 à 0,8 Innl.

Ces jeux rétluits sont nécessaires poul' assurct' l 'étancrhéité clu clispositif et ttc doivcrrt pas ôlrc

dépassés en cntretien.

( l )  D 'une t r ta l r iè re  gént i r i t l t r .  o t r  accro i t
p l i r t r i t i f s ,  la rg ts  c t  pcu  Épa is ,  u t t  I ) lus  g rùnd

l 'é tanché i tô  ( l cS I , i s tO i ls  d is t r ibu teurs  c t  l t to tcurs  c t t  l t lo l r ta t t l  l t t  l i e t t  dC - { { '3 t t l ( i l r l s
nor r tb rc  d t  s t 'g r r rcu ts  hauts  c t  é t lo i ts  iDsp i rÛs  dcs  s ( 'g t t rL ' I l t s  t l c  r t to teur  U icsc l .

':' .,..
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Distr ibuteurs à double admission et

Principe, avantages et inconvénients. 

-i '  
'

l l  existe deux bypes de rnontage.. ,.,

\

doubte échappement.

à la place d'un distributeur cvlin-
nouvelle chemise à deux orifices,

Le
dlique

moritage du premierlype peut généralement être e{Tectué
classique (/ig. 137 F). Là chemiie est remplacée par une

!

' P j

alot!

TZQcrrrz

FtG.437 e

lt l nlgnlu temps qu'on ménage autottr d'elle une couronne libre perrnettant à la vapeur d,accé-
der de toute façon aux canaux allant du distributeur au cvlindre.

r - ^ l,t 
montage rlu cleurièrne tlpe ne peut, êtle substitué au clistributeur classique sans ehanger

le c1-ltnr-i..: .(./,-9. I:17 G). Il tl iffère aussi tln t,vpcr précéclcnt par la clisposition 4e -qes.ana,r*
qrt i  sont ut i l isés al[ernativetneltt  pour I 'ar lnrissi l ,n'r : t ' l rour l 'échâppemc'rrt  t l 'or i  ]e double inconr.é-
nient cl'au{menlet' sensiblerncnt lex ltertes par actior. r' ic 1,"r'oi ct ic r-olurne tles espaces morts.

\



-  : ( f r i  -

1  , . *

I , :  i

L 'admiss ion  d i rcc tg  da ls  l r .  dpu. r i i r l r l  l \ - r fo  l r  l i c r r  l )a l '  l cs  iu ' ( j tos  1 ' - r {ç f  i l t l t l ' os  a f i t t  r l ' a l t té l io r r ' r

Ia disposi t ion t les canaux d' i rc l ra l )pcr i tÈr l t :  cot i r r  r i is i rosihott  t t 'est ,  l )as un gl 'a\-L\  inconr 'énic l l t  pour

l 'étarr-chéi té.dcs gar l l i tures t l l l  f ras <l 'a l rp l ic i t t ior i  j r  la l ] l ) .

La f igure LLg b représcntc scirélnat iqrrcrrrcuI  t r r - r  t i lo i l  c . r ' l i r r t l l i t l t l ( ' .à ( lo.uble adnl issiol ]  et  dou-

ble échap'pemelt  dans sa l )osi t ior ]  ntovLr l rne et  sur ce t ract i ,  la dis l losi t ion des recouvrements r  à

I'adrnission et des découvl'etttcnts rt l\ l 'éclrapptxtettt

Les sect ions des l t rmièr.e.q peuvent être douhlées. |ârraUl)ort  atr  d ist l i l r r r l t : t t r  cvl indr ique, pra-

t iquement el les passent ( l î5.  L '37 D,-  F et  G).dc / r50 cnt 'à 720 cl t l3.  l ,es sect ions.de l rassage sont

Ogll.n .nt doudlées à coi,rse égalc. t ies I 'ouveltut'e des.luttt it 'r i t 's cot)rrlrc darls le cas du

FtG .149 b ,

t i roir à canal pour I 'adrnission. l lais, cette mutt ipl ictrt ion rre st i-naint ient plus t les que-la sec-
tion clécouvertô est sullérieure à la seetion cles canaux colrL)spolldants. Ç'_.tt l)al' exetlrltle ylour
l 'admission du distr ibrùel ir  l )reni ier t ,vlre l trrsquc Ia sectiorr { ixesdu canal intér ' iett t 'devit 'nf infé-
rieure à Ia section utile décôuverte dô-la lunriôrc qtri est égale au yrroduit de sa Iargeur variable
découverte par sa longueur ut i le sur la rrroit ié cnvi ion de la circori fér 'etrce ou el lc al intcnte le canai
réduit intérieur. C'est l tour l 'adnrission du dist l ibuteur du deuxièrne t1'pe.lolsq.ue la.section rnini-
mum du canal annulaiie du distributcur der.ieni. égalc à la section utile périyrhérique décout'ertt' de
la lunrière de la chemise. Les courbes (6) et,(7) d'admission de la f tgure 138 niontrcnt le cran à par-
t ir  duquel le coel l icient de débit géométrique n'crst plus doublé; en dcçq ces courbes ottt  des ordon-
1ées dôubles de celles du distribirteiul c1'lindliqur', ôlassique col'r'espondant, au-tlelà lcs courbes Iui
restent parallèles. En résurrré, Jrotrr. ir:s clarrs uitrels de rnarche,le^dér'clo1.r1ternent, ut,ile des lumiè-
res cles âist,ributcurs à doublt'tl ir.culat,iorr esb uuglrtnté tle ir[) t\,S0 ;li, l]itt 'I 'apl)ort, i iu distribrrtcur
d'origine

Pour l'éehappr.nrent., le nrônrc plrénornèlrc que le pr'écédcttt se urartifeste d'abold llour-rétluire
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lc  loe f f i c ien t  c le  n tu l l i l r l i ca l ion  dr rS  s r rc t ions  rJe  p lssagc  pr r i s  i l  a t ' r i ve ,  r ' r - rs  le  fonr l  r l , '  r ' 11111 '36r .  l r - r f ' ; r i l t l n

le  p is ton  in t  e rpréd  ia iyn  r l r r  p l 'onr i r r  t1 -pc  I ra r  c \e r l lp le  v ien t  rc r . 'o . l t v r i r  l i r  l r t r t t iô r ' ( '  ( ' \ l  t ' r l t  l l n  d  o  l l  r 'h  e t t i  i s '

q r ie  la  sec . { io r r  t6 ta ls  , l r .  J ' , t5s l rg , r  a t l l r i l i l  u t }  n rar i r r r r fn  in \ -a l iab l t , .  l , ( ' *  ( 'n l l l ' hcs  r l ' oc l in l t l r c t ' } t i ' t l l  t l "

I '2,  l igure i38 sonL alc.r ls l ic i r iz , r i i ta les.  Si  lcs dist l ibutculs i i  t lcrrrbl t r  c i rcrr lat iot t  r l , ' r t t t r i 'nt  Ih i 'ot ' i r l r tp-

meni dc bons r t isnl t r ts cn l rer .n let tant .  toutes choses égalcs d 'a i l lerrrs.  t l 'é l t : r ' t ' r  l l  i r t 'cssion dc la

1'aper l r  adrnise ct  c l 'a l l t r iss.- , r i  la uont,re-prcssion t  l 'échappe.t t retr t ,  i ls  n ' r t r r t , l r i ts  dotr t t r i  ent i i ' t 'c tnenl

sat isfact ion en servicc sarr f  poul  la BP ôu pour les fa ib lesvi tesses{cn cas d '_airpl ict t t i r - ' t t  à la I ' l l ' ) .  à
caqse d'une part cle ltrur étl inchéité insuft-qante et t l 'autre part, ders cli l l icultés réstrltartt, r. lrt poiris

et clu frotternent des scgtncnts supplémentaires. \ .
On r-oi t  faci lenrent qu'ar-ec un distr ibuteur el t r  prernier tvpe, les possibi l i tés dt '  f t r i te dc I 'arc l -

l i iss ion à I 'éclrappcnrcr i t  par les pistons sont l ) lus que doublées et  r tn peu m_oins qu()  t r i l r lées par

rapport au tl istri l iuteur orclinairc. Avec un diit l ibuieur du deu-rièrne t-r 'pe, elles sorit doulrlées. Ce

grave lncorlvenient a fail l ini iter I 'emllloi de ces tvpes cle distribttteurs aux seuls cvlirrclrcs Ij. P.

L 'augnïentat ion c lu nornJtre r- le pistons (6 ou 7 au l ieu c le 2)néc,:ssi te un.t totnl . r re considt l rable
cle segrnents. Soit le cas d'un distr. ibuteur de diaurètlc .150 ni lm dont les seize segments ont une
largeqrr  totale d 'appl icat ion t le 140 m,irn, la pression totale sr t t ' les cherr t ins de ccs segnlcnts sera

égCle bn a.pplirluant la lot'nutlc du S R, 4o 1.,, chap. \ ' l I.

R z
l) >1 ; X ljir0 >( I40 : 

,38 >( ; x 3?0 x 140

soit 925 lig. en preuant li : 12 kg. itnttr: et E : 8000
La forc,e cle frotternent, en adrnet,tant un poids cle 110 lig. du distributt'ur et un coefllcient

cle froLterncnt de 0,10 esû égaie à
(925 + 110)  0,10 :  103,5 kg.

b) Descript ion de distr ibuteurs à dourble circulat ion.

La figure L50 rcprésente Ie distril:uterrr IJP (prernier tvyrc) dcs 230-571 à tllS artréliut'ét's.
Les sotrches du t,iroir cornportenû des canauri croisés destinés à réaliser sur la moitiC' de ia sec'
tion intérieure du distributeur les communications nécessaires.

La figure 151 représente le distributeur < \\Ii l lotteaux l IIP (deuxièmc type) des 141 I'}- Il sc
compose elscntiellernent dc deux cor.ps sernblables placés bout à bout sur ttlte ltôrtre tige. Chaqrre
corlls comprend tleux eur'eloppes concentriques en-tôle enrbotrtie en foririé'cld diabolo sc.itttlcir,s à
I 'arc à deicouronnes en aciei. ;  aes arrnaturès radiales en t,ôlc soudée rnaitt t ierrt tent la r igi t l i tÔ t l t '
l 'ensemble qui est ainsi tr ,ès léger. Sur. les couronnes extérieulcs sont I ' issécs t les bagues dc, gtr i-
t lage; les côuronnes intér. ieurcs sont c.nrl trér 'ées dans une entretoise rnédiane de guidage:. ()r i icr, '
à sa construction en tôle soudée, ce cl istr i l -ruteur, forcément plus lourd qtt 'ul t  distr i l t rr tctrr ort i i -
naire a Iiu être réalisé, 1-ioi.r'urt poids de 93 lig. seulement.

Des distr ibutcurs\\ ' i l lotteaux (cltr  deuxiènre t-vpc) sont appl iqués à la BIr cles 231-l i  ct ont été
essayés à la HP cle trois 231-500.

C _ SOUPAPES

Distr ibut ion "  Dabeg "
Walchaerts.

à soupapes commandée par coul isse

Le rnt l t ,arr isnre \ \ ;a l t :hael t ,s esI  ct-rrrselvé rrrais,  arr  l ietr  t l 'uct , iotr t t t - ' t ' l t rs t igt ls t le t i lu i rs (119. 152).
i l  tJonne un rnouvemcnt al ternat i l ' i r  la biel le d 'at taquc 1. ' i  qui  cot t tmtt t ' t iqni j  l )ar  I ' iutct ' t t tÔt l i i r i t ' , ,
r lu rnaneton i l 'attaqne 12 un nlouveulent oscil lant, ir nn arbre à cantes 9. Cet arbrc est lrr,ri izrltrtal
et  p l i rc( l  r lans un plCn Jrer '1r t 'ndiculaire a I 'axe t lu cvl inr l re.  I rps cârt€S 10 et  l1 act iontrcnl  lcs leviers

1"
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i n te r rnéc l ia i res  1 / r  par  le r r r  pa . r ' t i t ' cen i l t r l r :  1 r i  q r r i  por . to  r rp  e l fo t  1 i .  I tpn  4cs  ns t l r i r r - r i lés  r l r !  c ( rs  In r . i r , r , s
in te rmÉr l ia i res  comnrant le .  I 'o t t t ' c r t t t t ' e  c l , ' s  s i ,u l ia f los ,  I 'a i r t rc  r . . r t l r i r r r i td r  osc i l l i rn t  a r r l6 rp , ( l ' r ,  . \ , ,
so l i r la i re  c l ' t t t t ' supPor t  f i r c  p laeé t lans  la  l ro î tn .  u ' , ,on , .s .  ( . l t ' s  c r r lh r r tc r r l s  to r r l  cp  lnpr r rp l r i r i , t  , r . r ( ,
o ' r -c r tu re  raP ide_des -sor r l )a ] )es  r i ' i te . t  I . s . fh r ts  r le  J le -x i .o  ! r r i  s * ra ie r r t  i r ' 1 iosés  r r  l . t ' , s  t ig i , s  s !
ce l les -c i  é ta ien t  a t . taquéesr l i ra r . tenre l r l .  La  f t 'nne tur r .  { t s  s r , r r i r i ' , J , , , r  r ' , r1 r i rc  sor i ,  i ' , . , , i ;n , , ' , i n  , " , i ro , . t ,

a4eq sfhènes in"î"i las \
æ \
I outo - centrog:_!

FIG r53

\ l{dm.. somrnetÉ.-
deq erînp.s

r-1

lLcrnpensoÈtcn I
ldes d j ioLo i icns I

frcr,urrcne;aL3-s
I

i

r l 'écl tu l r t r r . t l lcr l t  I  I  sorr t  gorrpi l lées ct  r : lar- t ' tét .s sur I '1r l r1r .

L "

en hélice 2. Les .nnl,i.
à canres ti 1E0 degr.és

Les soupapes /r el
dessus des cvl indres.

d 'admiss ion  l0  e t
l ' une  dc  ] 'au t re .
5 sont, clrr tr'pe à rlouble siège à n louven len t  I ro r izon to l  c t  sor r t  p lacées  au-

a)  La .soupape.

Les  sou l ) r l )0s  so^ t  déco l l c té r .s  r lu r rs  r r r i  l r l . c
de  n icke l  c t  10  îâ  de  c l r .o r re  c lonr run t  à  l *  l ' , i s  u r r *
(R : 80 kg.l-* ', A : 25 ,10.

t l 'ac i r : r  .spc;r , ia l  c( i l ' r )por, l  i r r r I  t lc  2r- l  à ,h , , . , , ,
t l rat 'ge dc t ' r r l t t t t rc ( , t  r l t ,s  a l lungt,r i ru l ts ( l l t , i . t ' .s
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Nomencloture des principoles piëces
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S , - , s  r : l u , i l , . l r j r , i s l  i r l r r , , s  . o n t  l r : s  s r r 1 r . . 1 1 s I r r s  I
-  I t l l cs  sont  ù  r l r iu l r l t  s iùgr ,  l ) ( )u r .

]es  s r - ru lc r -e r .  i l e  l cur  s icgc .  rua is  c l l t i s  nc
de I 'aç 'on que si  u l l  r t  s ior t  sc lonrpt  la

i 'ô t lu i l ' c  r l i t t r - .  la  l r lus  g t ' i rn r le ,  n r ( . , sur ' { r  l ' r , f i ' n l l  n r t l c - . ; i i r . , .  r ro rn
.sor r t ,  pas  con) l ) lè tenrcn t  i rq r r i l i b r 'ées  :  c l les  res ten l  r ru t r , . . . l l r . * , .
l r ress ion  de  la  vapeur  tend a  les  re fc r rner 'cc  i Ju i  pc ' r , r11r ' {  f l r ,

Peinr intériau

s
6

cott t int ter  la t l tarc l re.  I lenral 'quol ls aussi  qu'avec des soupapes équi l ibr ,ées,  donc à s i i :ges de 4iarrrr , -
1 l 'es i lgt t t tx ler t r  r t t ise ct t  p l t i r :e nér ' t ,ssi te l l l t  Ja rrr iseen ærivrc d 'ar i t i f i r :cs colrrpl i rJtrés t l ' i :  I 'a5r. i r . . l io, , .

- -  El lcs sort t . t r t )sJé. l r t '0s i l [ ip r l 'obtepir  t lps f r t rces r l ' ipurt i t  fa i l i lcs Ct pt , r . r r r r : t t .c t les ' i tessr, ,s
t le  lev t . ' :  r t rP idc-s .  l l  su f l i t  dc  ies  lever  d r r  l r r r i t iùnr r ' , r ie  le r - r l  t l i a rnù [ r ,c  cnv i r ,sp  * , i i t  : l ( J  r r r , ,p r ,  l )u r r r , , l , t , , -r r i r '  la sect , ion dr.  l lassagt r-oulut ' .

-  f , .91 Portées él ,a ient  a I 'or ig i r tc.plat tes_et, l rer l rent l ic t r la i les à I 'axe t lg l t r  t igç dô soupapc.
Or,  sot ts I ' in l luence d'éclrauf lenrenis-- inégaux, la c l i ,s tance entre s ièqes du ct , l i r r t l . .  . l i  l ,or teor 'à, .  tn
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: l l 1

s ( ) u l ) i r l ) ( '  i r i r t s i  1 1 , , , ,  l c s  r l i l r t i i , l r ' ( ' :  r l t ,  ( ' ( , s  s i ù g ' c s  ( - ' t ,  l ) o r t é ( i s  t t r '  t ' { ' s l ( ' l l {  1 , i t s  i r l p i t t i t q t t , r s .  r l ' i t t t l t ' r '  | , : t t ' l
l l i t l  s u i t e  t l r r . j c r 1  c i c  I a  t i g c  r l { r n s  s ( ) n  g r r i r l e  I e s  p o r l é r : s  l o c l é e s  t t e  c o ï t t r , i r i e n l  l ) a s  l o t t , i r t t t t ' s  r ' \ i t r ' l r ' -

n )c l t t .  d 'o i r  l r r i ies  r l t rns  l t rs  t leur  cas . . {u iour r ' l ' hu i ,  l cs  l lo r téos  son l  co i t iq r res .  ava t t t  t t t r i t t te  so l r rn t r ' l  ( l )

( / ig .  15 : - ) ) .  l l  résu l te  t l t ' c r^ . t t r .  cor rvero( ,nce  un  au to-cent l 'age  de  Ia  soupapc e t  la  ( -o t t t l ) ( ' t t sa t io t t  dcs
d i l a t  a t i o n s .

Rcrnalc l r rons ic i . ,  quc'  les soul)apes d'adruission sort t  sou\/ent nrunies d ' t t t t  t ' r : l rot ' i l  r :ot ' t 'esl)( ) t l -
dant à uir  léger recouvrcment.  On arr i r .e grâce à cct  ar t i f ice à avoir  une vi tesse de dél tut  t i ' t t t tvcr-
ture plus rapic le que si  crct to derniùre se ploclui t  à part i r  t le la posi t ion t le repos t lc la soirpapr.r

ffig. ri7 d et 153).

b)  Descr ip t ion  du  mécan isme de d is t r ibu t ion ,

i la " { igure  1 i r4  représc 'n te  les  c lc r r r i -c ( ru l )cs  d r r  t : t ' l i r r r l le  IJ I ' c l 'une  nruc l t in t r  I ' nc i l i t ,  s r r i r - ; t l t t  l ' i t x , '
c [ 'unc soul)al)r f  d 'admission el .  d 'une soul ia l )e c l 'échappenel ] t .

Les soul tû l )es sotr t  f isées srtr  des t iges dont Ic réglagc de la lotrgt teur s 'obt i t 'nt  l ra l  I ' i l t t t r t 'pcr-
s i t ion de ronciel lcs d 'épaisseur ' .  Ces t iges cn acier ni tnrré,  sonl ,  gui( lées sur uuc tr i rs gt 'aut l t r  longtt t , t r t '
dans dëst.gaines en fonte au nicl<el crnmanchées à force dans le cylinclre ; les usures sont ainsi pra-
t iqtrement,  nul les ct  l 'étanchdr i té,  complétée d 'a i l leurs l )ar  des cannelures t ranst 'ers i l lcs,  pt 'esqtre
al- lsolue.

Lc's ressorts de soul)apes, dont Ia force cst  cale.ulée pour quc le galct  srr ive tot t iot t t 's  lc  pro{ i l
c le  la  can)c  (ce  qr r i  su l tp r ; in ie  tou t  l i sque 'de  nra tage pa l ' su i l ,e  dc  chocs)  so t t t  r r ta i t t t t ' t t t t s ; ta r  dcs  r - 'o t r -
vercles faci lement dérr iontables;c,eux-ci  étant cnlevés, les soupapcs peuvctt t ,  cr t re sort ies a la r t ra i r t .

[ ,a f igure 155 r 'cpréscnte la coupre de la boîte à cames. l i l le comporte un bercerau-supl)ort  err  tô lc '
d 'aciqr qui  s 'ernruanche par ses portées cyl indr igues daus le cyl indre.  Ce berceau sert .  de pal icr
à I 'arbre à cantes par I ' interrnédiaire c le bagues en bronze et  acier I f .Lcs culbutcurs sont su-sl)c l ) -
dus par leur axe supér ieur à des ntembrures c l t r  berceau. I ls  sort tgraissés pa-r  une distr ibtr t ion d ' l t t r i le
s()us p.ression ;  Ia bbi tc à carne étanche sel t  de réset 'voir  à I 'hui le débi tée.  Cette disposi t ion de l ro i te
à cam'cs perrrrct  dc sort i r  c i 'un seul  b ioc par le côté de c. i raqrre cvl indre toutes les pièces t1u'el les con-
t ienl , .

Profi l  des Cames.

î : ,  
Tracé.

: i i  l : i r  c â n r c  d o i t  a c t i o n l l e r  l a  s o u p t i l r e  d e  r n a t r i ù t ' c :
- -  à  p rodu i le  I 'adnr iss ion  à ' t rn  ins tan t  c [onné,  I 'ouver tu re  rnax i t r lun ]  sc  fa isan t ,  da t ts  le  t t ' t r i l t s  Ie

plus courL possiblc cornl lat ib le avec la rcsisLattce t les organcs.
- à collserver ccl,te ouverture pendant une rota{,ion déterminée de la catt-ttt.
- ei I 'errtrer I 'adrrrission le plus rall idement possible.

Son 1trofiL esL tlonc fornré de deux arcs de cercle de diarnètres cliffét'cttts ritccordés etttt 'c r:ttx

l )ur  ur lc courbe.

Le fonctionnem'erit de la soullal)c est d'autant, Irreil leur que la vitesse atl I l lorl ltrnt oir la st-rtt-

Jral)e rel)ose srlr son siègr: est r 'écirrlte ; on a donc intérôt à donner à celle-ci un mottt ' t l tt lettt unil 'oI '-
i r témeri  acc:éléré dans la prernic\ l 'g part ie dc sa course et  uni fornréntt-nt  retardé t lat ts la t leur iùtrrc.
En se rapprochant de ces tlonnéc.s, ort trace les l irofi ls de raccordetueut.

b) Diagrarnn, e dcs surfaces de passage of fer tes.

La figure 15t] clonne liorlr deux crl 'al]s usuels lt ls cout'bes t 'clrri,serttatjves tle,s airt 's dc l)assttgtt
of ler tcs à- la vapeur tant  à I 'adrrr ission qu'à I ' i :chal . rpement en {onct ior t  des anqles de rotat ion c lc

( 1 )  l c  t l c r r r i - ; t r r g l c  a u  s o l l l i l i c t  r l 0 i l  i ' t r c  s r r l r t i r i r : u r  u  J t r o  l t o t t t ' t l \ ' i t t ' r  l e  e o l t t t : r ' m c t t t ,

- -__'.e*-il
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l a  mat r i l ' c l le  r r ro t , r i cc -  l ,es  dc t t - r  co t t t ' l r t rs  rc la t i \ ' ( | s  r r .u . \  r l i s t r i l r r r leur .s  t r '1 rc  t , lass i r l r re  c f  l r -11 '  r r  ( r { ) r r rs ( r
a l longée,  cornrnandfs  pa l  cou l i sse  \ \ ra lc l raer ts ,  o r r l  oh l iga to i rg r ) l0p t ' l "a l l r r re  s in r rso ida ' | , .  ( r .o i r .S  . , \ .
2 ]  

!_ : t  (g : !7  u  e t  / r ) .  Po t t t ' t t t r  t t récan is r r re  r ion ié  Ins  r 'o r i r l ,es  r . l ' ru r  fa iscc , { r r r  r ,o r lesponr l , r , , in . . l - , t i , -
sreurs crans sont I iées et ,  dôternr inées ct ,  I 'on s 'apelr , :o i t  ( / ig. l57 ct  JJ- i .S) r l r re lcs scr l t ions c l r .  l )assago
maxima sont croissantes avec Ie cran. L 'ut i l isat ion'r lc iu i rpapu* rn, , r , r iuuclées par caprcs (osci l lan-

les ou rot 'at ives) perrnet au cott t ra i rc,  gr i îce à la fa ib leanr l r l i tude cle rotat ion de' l ,arbre à canres suf-
l isante pour obtenir  leur ler 'ée normaie,  d 'at te incire les sér: t ions de passage Àa*i , r"  c lès les fa ib les
crans ( / ig. I57 et  67 d eL c).  TouUefois,  la conrmanrie \ \ -a l r :haerts (camc-s osci i lantcs) l ra int i r :pt  inc6a1-
gés. les point-s auxquels conlmence ou se termincl 'ouverture dàssoul)apes alors que la dis[r . i5ut iorr
à phases indépendantes (carnes rotat ives) s i tue à volonté la posi t i ; ;  à;  ; ; ;  1,ôlnt ,  'our c l iaque

\
\

3s
t
9
3o

-  9 l t ;

{ - - - - - .

rotation de lo monivelle

Drctributeur (coulisse Wâ'lsc:haert)

Soupope ( come rotofive)

F tG  .  157  .

18oo

ongle de

r . i  1
! J

9t"l (ig' 67 à eL e)- IIn résumé pour les faibles crans utilisés c.orrraû]rncnt, crr sirrrple e-xpansion, seu-
les les soul)aDes des distributions à phases indépen.tlantes lierinettent tl 'assurer l 'es ,..i ion, cle 'as-' .  r .  -

sage convenables. Pour les crans plus allongél util isés coitratnment en colnllound, tous les- 'ou-
veaux clistributeurs présentés peuvent donnÉ ôes résrrltats clu rnôme ordrg dô g.anâeur.

Obsgrvat ions.  1o Lrr  ce qui  concerne l 'ouvert t r re des or i f iccs t l ' t lc l rappernent err  s i r i rp le exparrs iorr ,  i l
cunt ' ient  de vei l ler . i i  cc <1t t . 'e l l "  , . ,o s. , i l  pas { i 'op rapi t le t lc  {aç.rr r  à r i . r ' i ter-  r le I } ro\oqtror .  des corrps t l 'écha'pe[rerr t .
t roP  v io l -en ts  a r rac l ta r r i '  l i ' l ' eu ,  c t ' d t l f a r i l  se  r cncor r ' t ran t  p t r i c i s r l rne r t  s r r r  l es  p "eu , i i " r " .  r l i . s i r i bu t i c , r r s  à  ca r r res  r , r ) ta -
t i ves .  Dabeg , '  Po t t r  l e l t t r i d iC r  i r r t  l r t ô t r t c  dé l ' a r r t  dans  le  t : r s  t l , - '  l a  t l i s r r i bu t io r r ' à  ( ' uu r . s { ,  a l l ( )nqée  on  pe t r t  u l i l i s r - r l . s
lum iù res  spôc ia les  ( l r ^q -  158)  q t r i  Pe t ' t t e t ten t  dc  l an r ine r  au  rJô l - ru t  t l c  I ' o rve . f , , i " ' ; ; ; t t '  ; ; ; ' ; r r s r r r ^ ' t  r rne  se r : r i on  c l r :
passagc  n lovenne  su l l i sa r r te .

,?o !^" figure 159 donne'un aperçu des conditions dans lesquelles il y a lamilag* a* la va'eur
parl'orifice d'une soupape d'adrnissibn. on a traeé la courbe àË âorrit-A'd;rËi't. soupape cn fonc-
t ion du déplacement âu piston 

"!% 
de la course et en adoptant une vitcsse movenne cle passage cle

la vapeur (8^0 sec. par exenple)..Cetî"e vit,esse est corrstante quelle que soit la yitesse tle la rnacSi'e ou
du piston. Cette Courbe dodébit est iclentiquc, à unc éclielie difléi'ent., a ii*f in àur iu.,e;;,'l;;j;",,,

'$



( ' l )  f f ) r le t ion r l r r  r léPlar 'e t ) l t ' l l t  t l r r .P is ton, .  lorsr l r re . l t r  cocf l - ic ient ,  r lc  t le l r . i t  c rs t ,  é .gal  à  l .  I ia l rpe lons qrro,
t lans ce cas! le dé6it e.sL ProPort ionnel i i  la sôction géornétr iqgr9.,to, t , i , ,r i i ' . ; ; ;à;.  ce coc-f l jc ie.t  éqal
sensib lemcn[  à I  Porr r  , ,ne ior rpape à double s iès1i -p51 r isat  l 'ô ,S 1rn, , r "  r rn  r l i 's t r ibr r ter r r .  ev l indr ique
nouveau l ) 'pe,  0,d i r  porr r  un.c l is t r ibuteur  -*
ancren tvl te et que le coelf icient de débit
d'un -ori f ice dépànd de sa forrne, cle son

- "217

Ftc .  159

25 % de la course du piston ou 60 oÂ d" I'admission

oul'erLurc et de la clisposition des canaux
ti int tr  I 'amont qu'à l 'àval.  On a porté en
outre, sur le mêrne graphique, les volumes
i n s ta n ta n_és ci:r gencliés p ari e pirton m oteur
(courbes t i) .  Ces courbes sonï identiques,
à une échelle clifférent,e, à celle ctà la
' ; i tesse l inéai re du p is ton.

I)ans ces condit ions, pour éviter tout
laminage ou étranglement Ia courbe A
doit être extérieure- à la courbe corues-
pondante B. L'abscisse du point d, inter_
section des deux courbes repiésente pour
chaque adm-ission et pour .'h"quu vrtesse,
la posit ion du piston âu-delà at i  laquelte i i
y a laminage de la vapeur par Ia soupape.

fru:,r.-l 40 par exemple, on a à tOO Ëm /fr
20 % ri,r la course du piston ou 50 % d,
i'adnrission totale sans laminage et à 70 km /h
l l tale sans laminage.

:t

delo course du pîston

Flc .159
'\

c) Rapidité d'ouvertures des ,olprp", et accéférations.

Les seules sections géométriques et .les.coefficients de débit des orifices ne suflisent pas pour
rronrparer utilerncnt l-es,divers typbs de distributeurs. Il faut tenir .ourpt. ;;r;i;. ru ."fiaiiâ j 'ou-
'erture' De la courbe des e-*paces ou levées cle la soupape en fonctio; à; r'*"!r. de rotation de la
rtt :rnivei ie t 'otr ice, c'est-à-di.e cn fonction du tàmps (trg. tsl , ,  1b6,67 det ej àî peut 4érluir.e, gra-

I lunieres'de 
58,5 cmz



J l s

l i l r i q u e r t r 0 n l  o l t  t n i r l l r é r r t a l i t g t r e l r r c n l . l i t  c n u t ' l r l  r l e s  v i l t s s c s .  l r r r i s  t ' t , i l l  r J r , ç  i t r ' ( ' r , l r ; t ' i r l i , , 1 y ; . .  l l r ' : l  l o i r
t e ' f o i s r i  I ' i d c t t t  quc  l l l i r ;  l es  c r l t ' r i r t ' r i l r i s  r l r ' l a  cou r l l c  d t , s  csp r l ' es  so  ra l ) l l l o r ' l r r . r r t  r i c  l i r  v r , ; ' l i r : : r l , '  ( l ' r r l -
Iure  des cout { )es l t ' cs t ,  l l lu -s  c l t  e fTet  ob l igato i r ' { 'n rcn l ,  s in t rso ida ie  r - :orn lnr r  r lans l r r  ( r i ts  dr ,  l i l 'o i rs  f ln i -
tants commandés par coul isses \\ 'alclracrts) plus la l i tesse de lcvée cst rapir le.

Considérons une soupape d'adrnission de 24A mpn de diarnètre donnant une section de pas-
sage de 420 cm3. La ler'ée correspondante est de 28 m lm. Cette opération est e{Iectuée pour L-, crarr
30 par exemple en un ternps de 0,015 sec. reier 'é sur l 'épurc sinusoidale et en tenant cornpic de la
vitesse. L'opération de levée de la soupape comprend deux phases :

- ler'ée en mou\/enrent accéléré ;
- levée en nlouv€ment retardé jusqu'à ouverture complgte.

distrîbuteur
cylindrigue

souPoPe

at'g
(u
{

t

- piston-volve

FtG .46,0

\
.  - -  I )out ' la prenr iùre pér ' iot le qui  t lo i t  se l i r r r i tcr 'à l4 rn i rn,  c 'est-à-dirc,  à la r l ro i t ié de la lcr , ( re tot ,Ai t , ,

s i  I 'on t 'c t l t  d i .s l los.er d 'une clol l t 's( 'suf l lsante pour accornlr l i r  la t leuxièlrrc pér. ior lc t larrs Jr- 's  r1ôrrrps
condi t ions sat is l 'a isant,es,  on adoptera un molr \ roment uni forrnénrent arrr : i r iér 'é qui  a I 'ayirrr tagu r lc
réduire au..nt in i tnt lnt  Ies ef lor ts st l l ' les ot 'garres de cotnlnande (1).  l )orrr  ef l 'cctur.r ,ur i t ,  l , : r .é i r  c ig

0.015
14 minr en un tr :mps dn ;-  sec.  i l  faut  inr l r r i i rner une accélérat ion constantc égale à :L 

q_ 
f_?_l !r0!I

0,015, 
:  500 m /sec /sec'

.  Or Ie .po_ids de . l 'équip.age.ntobi le de la soul lapg {soupape, t iggr rrroit ié r lu rcssor.t ,)  cst r lr :  1r l is.
cnvit 'ott .  L'ef lort d' i rret ' t ie à vaincre est donc Ogâl â 200 kg. Â ta t i i t  de la premièr'e 1rl 'as'e t l 'oui 'ci ' t rrr,*
le pÇrrssoir d-e la sorr l la;rc t ioi t .  exercer sul la t ige une poussée égalc àccttc l 'or.cc d' jrrelt ie augriren-
téc d'urre t 'aleur au ntoirts ôgale corresl ior idantlà I 'ef iort du rcssort t le rtrppel à cc r lrornerrt,  ùit ,  u,,

\

t !
l t
i r

I

' 
% de lo course du f,ston

( t )  Le  c l t l c t t l  t t t r ) t l t r t l  q t tc  Ic  t r i rcÉ < le  l i r  c : rn re  t lev r : r i t  0 t rc  l t ' l  que  l , r  ce t l t rc  c lu
se  la i t  I ta r  t l r t  t ( ] ! i s r l t ' l  < lon t  la  t t lnS i ( ) l t  S ' .1 ( rCr ( r i  [ : ru  f r t r  e t  i r  t r t r t s l r r ,_ .  quc  la  sOul ) i r l )e  S( .

g a l c t  d i . c r i r . i t  r r r r e  s i y 1 1 1 s o i r l t .  l u r s r l u t  l e  r a p l r r , l
I r  v c .



- 2 1 9 -

l . r , t i t l  i ( ) f )  l ig .  c l t  v i ror r .  ( , r - r l  t r : .dr : r :u i , - r rp  r .s1, l i I  i6 r r  ps l  l r i l r ,ss i r i r .e  popt .  ( [1r r
t l t ' so ! l  l l f r r t s s t l i r  i t t t  r l t i l i r t t  r l t r  f l r  s ccon t l p  p r i t ' i r i r l o .  No to r t s  r . , - , , r , , i r 1 , , l a l r s

2
! l t t r  a l l t l t l i  l i e  r la t ts  l t ' .  t ' u  1 r1ro lL  ,  

l r t  r r ro r rvernenb 11u ' i l  r t : ço i t ; ' q r re  I ' . l Ïo r . t

é,qal alors à 800 lig..(ies efforts sc produisent suivant la gé1ératrice cle
th'iques_ de dimensions rest,reintês, cl 'oir la nécessité dlâmplover cles
tance. l lans lcs rrr+)rnes condi t ions de régulat ion,  Ies forces d ' inert ie

son l l i l f f ( )  l l r t  s ( .  r l r i r , , r l l r  l r i r s
e a s  l r a b i t , u t l  o i r  I n  r . r r l l r r r -

( , - . '<ercé ert t lc  ( ratn0 ct  galr_, ts esI

contac t  de  deux  sur faccs  cv l in -
aciers spéciaux à hatr te résis-
nuses  en  Jeu par  l ln  d is t r ibu_

l l
l r .

TABLEAU DES PHASES DE LA OISTRIBUTION
.. 

ET OES UEVÉES DE SOUPAPES
CAMES D 'ORIGINE

Tges de soupopes régtees H p

dO- BP

Schèmo des comes
Admission 'Echoppement

FfG.16_ l

t ,eur. t louble.Pesarr t  110 kg. sont plus fa ib les farcc que la course totale du t i ro i r  est  re lat ivcment
rédui te,  ntais la sect ion c le passage rnaxirnrrrn 11ig.  1, '38;  n 'est  qt ie t ie 2i)0 cnl : .

Pour le cran 70 et  à la nrôrne vi tessc de la.  machine, le-s forces c l ' inert ie de la soupal)e (carnes
ro tab ives)  seron t  inchangées,  ma is  pour le  d is t r ibu tcurdouh le  pesant  110 kg .  u r l . . '  tequàtàn  à l i i l , , t
i r lo rs  r rnc  sec t ion . t le  I , i i ssagc  rna- r i rnum t i c lu iva len tc  (1100 c rn ; )  ( { ig .  13g) ,  ies  fo rccs  d ' iner t i c  sor rL
ror i l l )a . l ' tb lc5 ; i  ce l les  t l t r  r t téca l t i s rxe  à .soupapes (900 kg .cn t ' i ro . t  1 iuù . ( :  :  l4 ( )  p r7 ,n l . '1 . :  0 ,25sec . ) .(hr  vr . r i t . ! ) i t l '  oot lseiq.uett t .  r l t rc les t l is t r ibrrLet i rs u sr luplp. ls Jrr 'éscr i tcnt  i r  ce Jroi lb , le ' r '1e' t rn, I  u.nrr , ,
suPt i r io r i t ' i  s t t t ' l cs  t l i s t l ibu tcu t ' s  r : . y l iudr iques ,  r r ru is  q 'uÀ l le  i r ' cs t .pus  tou te fo is  auss i  in4 iscu ta l l ' 1 , :  11r , , r
cel le t1u'on prot t r t 'a i t ,  dt id.uire. .à premi i r re i ' r re dc la . ' [ i f fér 'ence tr t i i  sranr le c l , ;  poi i ls  ( i  k ; . ; ; ;1r , ,  f  t9
J ,g . )  r l r . s  r i i ' r r r  t t ' p r ,s  r l r .  r [ i s t r ib r r te r r rs .

S r t i r ' ; t r t t  l ; t  r i r f  i r l i t é  r l ' o r r v t ' r ' t r n ' r )  r l t . s  s r ) r r l ) i r l ) o s . l ' r r l l r r r c , l t t l l  r l o r r r b c . , \  ( l i g ' .  1 i g )  c s t , , , , r r i  r r r r t t l i f i é .

ç odmission + ,te"

\echoppl - 6:

{odmission + lsorc'
lechoppt - Zoso'

tg'
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t ' t  s ' é r ' r t t ' t r '  l r l r r s  o r r  r n o i n s  r l c  l ; r  r , o r r r . l r e  l f .  l , a  l i g t t a  l t ; t t  y l r o l l t l r .  l l r  t l i f l ' r i l r , l r r . r ,  r l o  l . i r p i r l i l r l  r l . o r r .
\ ' ( ' l ' t l l l ' c  e t  de  f c rmc lu r t r  l l o l l l '  t t l t e  t t t ôn t c .  ; r r - ' p j o r i l '  r l ' a r l n r i ss i on  ( ' n l r ' o  un  d i s l r i h r r l c r r r . ' r . t . l i r r r l r . i r l r r r ,
doubfe ( t ra i t  Point i l lé) ,  t i t te  sor l l )a-pc ( t ra i t  rn i r te)  et  ur r .  p is ton-r -nf r . r - .  ( t1a i t  r t r , i i i , i . ' i , , , '1 , i ; t ' , , , , ' - , . . t , , ,peut '  commencer sa courso avant I 'out 'r ' t ' ture de f a lunrièrt,  et la {,er,rniner aj,r . , is la lernretrrr.n.

Lcs cot t rbes ont  été t racécs i t  t les échel tes te l lcs qrre l 'orc lonnéc rcpr 'éscntant  I 's r ryer t r r r r , ' ra . r i -

TABLEAU DES PHASES DE LA DTSTRIBUTION
. 

ET DES TEVÉES DE SOUPAPES

EAMES H P TYPE"ETAT,,PROFI L DOUX
CAMFS BP ripe ', 

ETAT "

dO- BP

I
t

{

odmission +20'
échoPPt Oo
odmssion + 12o&'
èchoppt - 3o

'Tiges 
desoupopes réglées HP

Sirrarno des csrnes
Adnission

Ff  G.46-2

lnum des lumiètes pa. Ie distr ibuteur est egale à-cel les représentant les hauteurs de ler,ée ut i les de,la soupape et du pist 'on-valve. 
ç'

d)  cames adoucies (d isr r ibut ion Dabeg Hp des 231-500 DD).

Il a eflectivement été constaté sur les 31 Pacific munies de clistributions Dabeg aux cyli 'dresIIP et IJP un tl:lo,ï:-ent iStrlrtant de.la puissance et un rendement accru aux fortc's puissanceset aux grandes vit 'esses pour toutes les raisons déjà exposée.s. I Iais, 
"r* l iui*.rn.u. rnoyennes (gi0

i: '  t t :  
elgtnple)-r 'oisines des 75 irpQde Ia puissanee rnaximum des Pâcif ic l l  er des 40i lg0 dela l t t t tssancemaxintum des Pacif igJl! ,  la cônsornrnation ki lornétr igue de.l*. fr"" J--- p.ï i i i ," l l t ,

s 'a.\ 'éra supérieure à cel le des Pacif ic l) .  A,puissance égale (r- i tcsses nroyennes) la l) lci f ic Dl)-t l ,rr-Yai l lai t  er i  ef let à t t t t  trran de trtat 'cl te rt tr i i t ts élôr 'é. ofr se faisait 'c l 'arrtant l l l i rs sentir  l , inf lutr lrcc nc,fast.
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t

r l c  I ' i r \ - : .u lco  ù  l 'é r . l ra l l )o rn( )n t ,  r l r re  la  tah lear r  r t ia l i sé  t l c .s  l lhascs  r l c  Ia  c l i s t r ib t r t , ion  ava i t  cn t ,o r ( , ,  à ( rcn l
i r  c ran  éga l  l ' i rn l to r tanc t l  I ' e la t i ve  de  ce t t r - .  p l rasc  en  pr 'év is ion  r le  I ' r r t i l i sa t ion  nor f l tA le r le  la  n rac I ipe
i i  g lant lc v i t ,esse eL l rotrr  de grancles puissanc:cs (conrparcr lo tâblearr  f igure l { i l  avec celrr i  / îgure6i t ) .
l , 'avance i t  I 'at lnr ission étai t  égalentent exagérée :  - .

I l t r  vr tn t l 'arrrél iorer le rendemcnt des Paci f ic  D[)  non ut i l isées couramrnent à dcs t ra ins t rès
rapic les et  t rès c l t t rs,  le 1rrof i l  des canres a été rnodi f ié sur un certain nontbre des machines. D'une
pf r t ,  le r ,  phases  on t  é té  amél io rées  qrâce à  I 'a t rgmcnta t ion  du  recouvrement  à  I 'admiss ion  e t  à  la
t f i rn inut iotr  r l t t  recouvrentc 'nt  a l 'écl tapperncnt (comirarer les prof i ls  des cames cles / igures l t j2 et
i , j f . .Signalons-el l  l tassant qu'une var iatr ion de 20 du recouvfenrent à I 'adnr ission esù-suscept ib le
cle I 'a i re var ie i  dans un sens otr  r lans l 'autre de 5 à 10 1, 'o, la cohsommation de vapeur,  d 'o i r  la néces-
si té de faire le réglage des cames à 1o près.  D'autrc part , ,  les pro{ i ls  des calnes ont ete réétudiés en
faisant var ier  le ravon de Ia rampe et  eelui  du raccordement de la rarnpe avec le prof i l  maximum.

Cette note  ̂ ùt .o I ' importance de la connaissance des condi t ions opt ima de rparche de chaque
type. de. locomotive, .du choix de cc type en fonct ion de la catégor ie de t ia ins à assurer et  qu' i l  n 'àst
p-as indifférent d'uti l iser une locomofive à tous .les.trains suivant çre la puissance à clôr'elopper
s 'éear te  ûu  se  rapproche t rop  de  la  pu issance.4rax imum" 

-  - ' .
t t

3o Avantages et inconvénients secondaires
souPaPes.

des distributeurs à

a

Sans tenir com_pte du principe même de la distribution qui met en æuvre les soupapes, nous
avons exposé au $ 2o précédent, les deux principaux avantages des soupap.ps quant à la rapidité
cl 'ortvcrfure, aux sections de passage (accrues aux faibles crans), aux coefl icients de débit (meil-
lcure orientat ion du jet de vapeur et suppression des barettes obstruant en part ie les lumières),
ct cl t tant, au-x forqes-çl ' iner[ ie diminuées (d'oir moindre usrrre des picces d'art, iculat ion et déréglages
rnoins accentués en service).

a ) Ftanchéité.

Les l"iroirs plans et les distributeurs cvlindriques ont leur étanchéité.qssurée par un joint glis-
sant; i l  en résulte en dépit du graissage une certaine usure des part ies froitantesimalgrô celal l ts
intervcntions cn service sont rares ct l 'étanchéité reste généralement bonne entre deux révisions
périodiqrres (30.000 hm. environ).

Lds soupapes ont leur étanchéité assurée par une portée sur un siège fixe. Du fait que le siège
est double, elles ne peuvcnt être absolument étanches puisque Ie rôdage est fait à froid et qu'elles
se tléforment plus ou moins au eontact de la valleur surchauffée. On a siqnalé I'util ité de donner aux
sièges t les incl inaisons tt i f fércntr:s oonvergent,es porrr I 'arrto-cent,rage et pour qrre la di latat ion nc
ruor l i f ie  pas les por tées (1) .

\ r , , u s s i : 1 r t l t l r - ' r t l t l s i t t i t r e t - l t r c t t t t t e l t t i t i r r . t t t t e s s a i r ' t ' : t l t t i . l i o r u t i r r t r t l c l ' t 1 t l t t t r l
: l : J1 - , r ! : ]  i r l i s t r i l t r r t i on  : r  s in rp l c  e rp r rns io r r  Rc r ra r r< t - l l ; r r t r ' )  ( / i g .  1 t i : l ) .

I . '< l t : r1rcht i i t r !  est .  t l r re :
-  au  fa i t  r l ue  les  s i r )ges  r l ' a1 l ; ru i  de  la  so r rpâpo .appar t i cnnen t  à  un  ensemb le  lan tc rne -haEr re  sous t r t i t  à  I ' i n -

I l r rence  r l t ' s  t l i l a ta t i o t r s  e t  < les  < l r i f o r rna t ions  du  b loc -c i l i nd re ,  g r : i ce  i \  son  emmat rchen te t r t  avec  je r r  de  0 ,5  rn /m 11u i
l r r i  J r o l r n r i  t ' t t  r r t t l t ' r .  r l e  s e  r l i l a t t r  I n i - r n ê r n c  s a r l s  [ ' n l r a v e  l j o i n i s  t r r  a l n i a r r l r r  t n o t t l i ' e ) .  S a  f o r n l e  i s t  a r r s s i  t r i r s ' r i g i ù c .

- -  i l  i ; r  I ' o r r t t r t  c r r l , i i ' r e t t t e t r t  c i r c r r l a i r r l  r l i t e  en  <  t r r l i pc  u  ( sans : r i l e t . t r . s l  r l c  l a  so r tpaJ re  r l r t i  s ' oppose  i r  I . o r r l ,  ga r r -
r ' l t  i sso  n t  r ^  n  i  .

- -  i r  l a  ro l r r r s t r , sse  p l r r s  gn r r t , l o  t l o  l a  s r r r rpape  q r r i ,  à  po i r l s  t l ga l ,  pe r r t .  av r t i r  t r t r  t l i i r r t r r i t r c  d 'ga l  a t r x  I . ro i s - r l r r i l r l s
r l r r  1 -p1111  t l ' t t ne  sou l ) r r l )e  à  a i l e t tes .  [ l n  r . ' f l c t ,  a lo rs  r l t re  l a  sec t ion  r l e  passa{e  r l e  ce t te  t l e rn i i ' r e  cs t  l i r n i t i ' e  à  une  va leu r '
t i ga le  a r t s  9 / l t l c  c t r v i r r - ' r t  t l e  s i r  s r . t ' t i . n  l l r ( )p re ,  cn l l e  r l e  Ia  soupape  e t r  I t r l i pc  es t  t i ga le  à  1 ,5  fo i s  env i ron  sa  sec i i t r r r
pr 'ôpre ;  _

- * -  I r t i  r : h r , i x  co r rvcnab le  t l es  n ra t i ' r i a t r x  e rn l l l o r ' ôs  e t  des  ine l i t ra i sons  < les  s ièges .

(  t  )  Le  s . ) t t l lA I . rc  < : lass i t lue  s 'es t  rc r ' i , l ûe  i r rsu f  f  i sanrn len t  ( ' tanche pou l  I ' i rp I ) l i ca t io t r
l , c t l t  ( j r fpL ' t i ( l i t t t t  s 'ûpp l iqucr  s i  e l le  sub i t  t , l cs  rn r r r ! i f i cx t ions  l ) r ' r rnc t . tan l  d ' r i t t t i ' l i o t 'e r  s ( )n
i r t ù t i t r r  r l t t e l l t :  s 0 i t  s r , r r l c  t r t i i i . r r l e  s i  l e s  s r r r C l u l l l f f r ' 5  r l r ' \ ' r , n u i e r t l  l r l t r *  i l r , \ ' r i e . * ,  r ' : r r  l t : ; { r ' , r i s c ; ' t g r .
l ; t c r l r :  : r  r 'é l t l i sc r  quc  c r_ , lu i  d 'u r r  ! i ro i r .

a u x  m a c h i n e s  à  s i r n p l e  c x p a n s i o n .  E i l t r
r i t a r t e l r i , i t i  ( v o i r ' $  s u i v i l n [ ) .  I l  s c  p i . r r { ,
r l r .  . s r [  l  i q t '  l t  l ' ; r b l i  r l r .  l ; r  r ' : r p c r r r  n s 1 .  f r l u J



b )  Graissagc.

r { l s .  so l l l } i l l )os  l ,e t ' l t tC l  t . t ' t t t  r . l t s  s t t r r ' l ra t t l l ' r ' s  r i l r , \ ' t i cs  iu r \ ( l r rc l l t , s  l cs  r l i s t r i l r r r t t ,u t ,s  1u ,Ésr ' f ) l t r r l  r l , , s
di f l ic t r l tés de graissage. I 'outefois,  k- 'graissage du grr ide di :s t iges c le soul iaPes est  l r i rs t l r i l ic l l .  i l
donne l ieu parfois à c les ust t res anonlr t les ou l t rôme à des qr ip l )agcs 1 ' ,or , . r ' , in i  or ,casionnel ' r lcs r , r r1r-
tures.

c) Canaur et espaces rnorts.

L 'cml l lo i  dc sot tptrpes sépart ies l tour I 'adrnissic ln ct  l 'écr l rappernent pcrrnct  r lc  ld:c lu i l t .  lc  I ' r ) l r r r r rc,

Jointi en \S--]-;-_.-.;-=ÎsS;

omionte moulé
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des espaces mortsl les pertes^de chaleur par.rayonncment, qu' i ls occasionnent, enfip les éclrarrses
de chaleur avec les pa.rois,.grâce à la séparation dcs conduits. Au point de vue t lrgrnrodvnarniqi,r ,
on a dans les locornotives à simplc expansion le plus grand intérêt à réduire Ie volunre , ius erlroro,
1o1ts.-Cela-perltret avec ttne pltase dc complessioh plus réduite d'obtenirau nrôiirelt tle I'ouvei.tr.rr,r.
de I 'admission anticipée une plession suff isante. Le faible diarnètre des soupal)es cn tul ipe pcr. lret
i le réduire encore les-csl)aces tnorts, rnais l lar contrc. les car)aux cl 'al i lnerrtat i ln sont, rrrr '  J,, l* i  1,t , , ,'  ionrpl iqués que clans ls cas de soupapes i i  ai lettes.
: . ;  1 ,

, l

d) Morche à réguloteur fermé.

E l le 'sc  fa ib  fac i le t t t c r t t  sar rs  qu ' i l  so i t  néccssa i rc  d ' ins t .a l l r r r  dcs  bv-pass ,gr .âcc  à  t l cs  t l i spgs i I i l ' s
levant  au tomat iquen- ren t - les  soupapes d 'adnr iss ion  t le  leurs  s ièges : -une cô i , , t , ,u r r i cu t io r ,  .1 r  t r ,è ,
large scct ion est  a insi  établ ie sans augmenter davantagc les cspaôes rnol ' ts.



1°-Examinons ce qui se passe sur une face du piston, face AR par exemple, la
machine étant en mouvement.

Plaçons le changement de marche au cran 5 par exemple.

Le piston va partir du fond de course AR, ira jusqu'au fond de course AV -
course a l l e r . Le volume derrière le piston grandira.
Du fond de course AV, i l reviendra vers le fond de course AR - course
retour. Le volume derrière le piston diminuera.

Repartons du fond de course AR (fig. 56).



La lère phase commence, la lumière est déjà ouverte, coté admission de l'avance
linéaire. Elle restera ouverte pendant les 5/10 de la course du piston' c'est-à-dire
pour l'exemple choisi, jusqu'au milieu de la course (fig. 57).



Remarquons que l'ouverture n'a jamais été la même. Elle a été maximum et en fin
de période, les arêtes admission du segment et de la lumières sont venues en
contact, la lère phase est terminée.
Le piston continue sa course vers l'avant. La vapeur contenue dans le cylindre

est emprisonnée, car la lumière est fermée par le tiroir grâce à l'excédent de cote que
nous avons signalé plus haut. Comme le volume augmente derrière le piston, la
vapeur se détend la pression diminue. Cela durera jusqu'à ce que l'arête du
segment échappement soit en contact avec l'arête échappement de la lumière. La
2ème phase, détente, est terminée (fig, 58).



Le piston n'est pas encore au fond de course AV, la lumière va être ouverte côté
échappement. La 3ème phase commence, c'est l'échappement anticipé (fig. 59 et 60).





Quand le piston sera au fond de course AV, cette 3ème phase sera terminée (fig. 61).



La course aller du piston est terminée. La course retour commence, le volume
derrière le piston va maintenant diminuer. Au début, la lumière AR, toujours la
même est ouverte à l'échappement. Cette phase va continuer jusqu'à ce que les
arêtes échappement du segment et de la lumière soient en contact. La phase
d'échappement est terminée (fig. 62).



Toujours grâce à l'excédent de cote vu plus haut, et comme le volume
derrière le piston diminue, la phase compression commence. Elle durera jusqu'à ce
que les arêtes admission du segment et de la lumière soient en contact. A ce
moment, le piston sera très voisin du fond de course (point variable avec le cran de
marche). La phase compression est terminée (fig. 63).



Le piston n'est pas tout à fait au fond de course AR. La lumière côté admission
n'est pas encore ouverte. La phase admission anticipée va commencer, c'est la plus
courte. Elle durera jusqu'à ce que le piston soit au fond de course. A ce moment, le
tiroir est ouvert de l'avance linéaire (fig. 56).
Nous sommes revenus au point de départ.

2°-Résumons les phases par le tableau suivant :



SNCF SE56
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